
Vie de la profession

>> SIMV *
*SIMV : Syndicat de l’industrie du médicament vétérinaire et du réactif.

Constatant la prise en charge défaillante de la douleur arthro-

sique des animaux de compagnie en France, le SIMV* a ini-

tié un projet, baptisé Panda, visant, à partir d’un consensus

national établi par un groupe d’experts, à instaurer une

démarche de filière pour améliorer la situation.  

Panda, acronyme de Plan national antidouleur arthrosique, est
le premier développement d’une volonté du SIMV* de redy-
namiser certains segments du marché du médicament vétéri-
naire où la prise en charge de besoins effectifs et éthiques, par
le clinicien et le prescripteur, est inconstante.
Ce projet de développement éthique de prise en charge de la
douleur arthrosique inaugure une volonté du SIMV d’accom-
pagner les professionnels vétérinaires vers une approche plus
dynamique de la satisfaction des clients de leur entreprise et
de la bientraitance de leurs animaux.

Retard français 
Le constat que la douleur arthrosique est sous-diagnostiquée
et sous-médicalisée en France a servi de base au projet Panda
auquel ont participé les laboratoires Boehringer, Merial et Pfizer,
réunis dans un groupe de travail. L’étude des pratiques des
vétérinaires sur le dépistage et la prise en charge des animaux
arthrosiques est révélatrice du retard français comparativement
à d’autres pays.
Ainsi, sur un taux moyen estimé de 30 % d’animaux arthrosi-
ques au sein des clientèles vétérinaires, les praticiens français
n’en détectent que 15 % tandis que dans des pays comme

l’Allemagne ou les Etats-Unis ce pourcentage est plus élevé.
De même, en France, seul un tiers des animaux arthrosiques
dépistés est traité contre trois quarts en Allemagne.
En plus d’aplanir ces différences, le projet Panda vise un triple
objectif : 
• médical : améliorer la médicalisation des chiens, souvent

âgés, souffrant d’arthrose ;
• éthique : améliorer le bien-être animal en France ;
• économique : améliorer le suivi médical et fidéliser la clien-

tèle  au travers d’une  prise en charge optimale.
Pour les remplir, trois étapes stratégiques ont été planifiées :
établissement d’un consensus scientifique français par un
groupe d’experts d’horizons complémentaires ; communica-
tion de ce consensus aux praticiens en y intégrant démarches
managériales et outils pratiques d’aide à la mise en place des
recommandations; sensibilisation du grand public à cette affec-
tion et à sa prise en charge en vue de générer une demande
des propriétaires vers les structures vétérinaires.
Le groupe d’experts, constitué de praticiens et d’enseignants,
a ainsi proposé 18 recommandations, réunies dans un Guide
des recommandations scientifiques de 50 pages. Ces recom-
mandations se scindent en 5 catégories recouvrant : définition,
dépistage, diagnostic de l’arthrose ; traitement de la douleur
arthrosique ; suivi de l’animal traité ; recommandation sur l’ob-
servance et conseils à donner au propriétaire ; règles et bon-
nes pratiques de prescription et de délivrance. 

Uniformiser les critères de suivi
Comme le dépistage et la mise en œuvre du traitement, le suivi
de la douleur arthrosique fait l’objet d’insuffisances. Le projet
Panda vise donc à améliorer et à uniformiser les critères de
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Panda : pallier la médicalisation insuffisante des
animaux arthrosiques
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En France, les vétérinaires estiment à 15 % le nombre de chiens arthrosiques dans
leur clientèle contre 30 % en réalité ce qui signifie qu’un cas d’arthrose sur deux
n’est pas diagnostiqué et donc pas traité.

Tableau n° 1 : Prise en charge de l’arthrose dans les différents pays
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Par leurs délégués et
lors du congrès de
l’Afvac, les trois 
laboratoires impliqués
dans le projet 
souhaitent diffuser 
le guide des 
recommandations sur
la prise en charge de 
la douleur arthrosique
à l’ensemble des 
praticiens français.



La Dépêche vétérinaire

suivi afin de répondre aux objectifs éthiques et économiques
qui le sous-tendent. Bilans et visites de contrôle sont à pré-
voir périodiquement (voir tableau 2). Des grilles de consensus
concernant la douleur arthrosique ont été pour la première fois
définies
Le guide élaboré dans le cadre du projet sera remis aux confrè-
res lors du congrès de l’Afvac** et par les délégués des trois
laboratoires participants. Au cours du deuxième trimestre 2008,
le SIMV prévoit le démarrage de la communication grand public
qui, outre des campagnes de presse, pourrait prendre la forme
d’un site Internet dédié.
« En supervisant le projet Panda, le SIMV est le promoteur
d’une dynamique qui répond à une demande de ses adhérents
et du marché vétérinaire et l’étude des autres segments du
marché augure de sa transposition à de nombreuses autres
problématiques », a ajouté le président du SIMV.
Cette démarche démontre que les croissances éthiques de
l’activité clinicienne et celle de la délivrance des médicaments
peuvent être synergiques et qu’il serait vain d’opposer le chif-
fre d’affaires vertueux généré par les actes et le chiffre d’af-
faires mercantile généré par les médicaments. Elle met en
évidence que des pans entiers de besoins effectifs et solva-
bles sont encore en friche en raison de la timidité dont font
preuve les vétérinaires pour aller à la rencontre du marché.

Elle rappelle que tant que la profession vétérinaire n’aura pas
surmonté le rapport ambigu qu’elle entretient avec l’argent,
elle ne répondra pas complètement à la demande, n’exercera
pas pleinement ses missions et n’accèdera pas à la prospérité
qu’elle mérite.

Projet modélisable
Le projet Panda est modélisable et pourrait être adapté à d’au-
tres indications et à d’autres espèces. La prévention des affec-
tions respiratoires dans l’espèce bovine pourrait en être la pro-
chaine déclinaison. Les industriels du médicament ont démon-
tré qu’ils étaient capables, enfin, de s’unir pour réaliser une
communication forte, ciblée sur un affection et non sur des
spécialités, afin de faire croître effectivement le marché plutôt
que d’en modifier la segmentation. ■

>> Encore plus d’infos !
Une présentation du guide sera organisée lors 
du congrès de l’Afvac, le 7 décembre, de 17 h
à 18 h 3O en salle Apollinaire, en présence 
des experts ayant participé à sa rédaction. 

*SIMV : Syndicat de l’industrie du médicament vétérinaire et du réactif.
**Afvac : Association française des vétérinaires pour animaux de compagnie.

« En accompagnant le projet
Panda, le SIMV* souhaite deve-
nir un acteur du développement
économique des entreprises vété-
rinaires », a expliqué Jean-Louis
Hunault, président du SIMV lors
d’une conférence de présentation
du projet, le 15 novembre. Panda
est la première réalisation d’une
démarche collective qui vise à
identifier les segments du marché
vétérinaire sous-médicalisés et qui
offrent un potentiel de croissance. 

Validation par des experts
Le SIMV, qui supervise ce projet de
filière, affiche sa volonté de rester
dans une démarche éthique, repo-
sant sur des recommandations vali-

dées par un comité d’experts recon-
nus et ouvrant sur une réflexion plus
générale. 
Pour ce projet comme pour ceux
à venir, la démarche est initiée par
une proposition des adhérents du
SIMV, le choix du thème est
ensuite confirmé après concerta-
tion avec les organisations pro-
fessionnelles puis validé par les
instances dirigeantes du SIMV et
proposé à l’ensemble des adhé-
rents. 

Trois laboratoires participants
Trois laboratoires (Boehringer,
Merial et Pfizer) ont souhaité par-
ticiper à Panda et ont formé un

groupe pilote constitué d’ensei-
gnants, nos confrères Jean-Pierre
Genevois, Marc Gogny et
Delphine Holopherne, et de pra-
ticiens, nos confrères Bernard
Bouvy, Stephan Mahler et Jean-
François Rousselot. 
Le groupe a rendu ses recomman-
dations cet été, ce qui a conduit à
l’élaboration d’un guide de 50 pages.
Le SIMV étudie d’autres projets,
le constat établi sur le marché de
la prise en charge de la douleur
étant applicable à de nombreux
segments du marché, a conclu
Jean-Louis Hunault. M.L.
*SIMV : Syndicat de l’industrie du médica-
ment vétérinaire et du réactif.

Genèse du projet

Dates Suivi Paramètres

J0 (début du traitement) Bilan prétraitement Contrôle bichimique rénal,
hépatique et des protéines.
Bilan des autres traitements déjà administrés

J0 + 1 semaine Appel téléphonique Amélioration et effets secondaires observés
par le propriétaire

J0 + 4 semaines Visite de contrôle Consultation de l’animal par le vétérinaire :
Fin de la prescription Contrôle +/- - examen clinique ;
initiale renouvellement - examen orthopédique ;

du traitement - identification de toute affection ;
Tous les 2 à 3 mois Contrôle - ccontrôle biochimique rénal,
si l’animal est âgé + renouvellement hépatique et des protéines ;
ou tous les 4 à 6 mois - contrôle de l’observance et des autres traitements ;
s’il est plus jeune - suivi de l’efficacité (avec appréciation

du propriétaire).

Les experts du groupe d’étude sur le projet Panda préconisent un suivi périodique des animaux traités.

Tableau n° 2 : Suivi préconisé de la prise en charge de la douleur arthrosique


